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Distichodus_ lul'osso et :9_os"llOf':.sci"tussot}t deux espèces de 1.9.
fL~mille des Distichodollcidc,û du o'1s..3indu ~;~,ïre,;:'ortsemblables surtout par
leur coloration. Chez les deux espèc0s, les n,,;eoires sont rouge-oranges et
les flancs sont po~rvus dé b~ndes verticra13s noires, variables en nombre de
6 â 8. Cependant, une diff&rence frappante se situe ~u niveau du museau qui
est allongé et conique chez D.lusosso tandis que qu'il est court et obtus
chez D.sexfasciatus.

Dans ce tr:;:vail,nous avone comp::r6 les squelettes des deux
espèces mentionnées à l'aide de la te~hniquc de coloration à l'alizarine de
lIollister (1934). Cette comparaison nous a permis d'indiquer les os du crâ-
ne qui contribuent à une différûntiation morpholoGique surtout aU niveau du
uuceaU. Ainsi, nous avons constaté que le nasal, le maxillaire, le dentaire,
l'a~ticulaire et le complexe ethmo!dien sont allongés chez D. lUS0880~tandis
qu'ils sont massifs et courts chez D.sex~~sciatus • Les autres parties des
squelettes de la tête ou du corps des deux espèces étudiées, sont fortement
semblables et ne: contri bUtl:1tp[1 s i... une diff érent iation morphologique.

~uml!lary0

Distichodus lusosso and D.sexfasciatus ~~ two closely ressemb-
l::Jry fish species from the Zalre b:1ssin belonGinL; the family Distichodonti ••·:
dae. The coloration of both sp<lcies is n''''~rlyiC: .1tical and is caractierizeil
by the presence of 6 to (;G:.lrkv"rti" d. )~!1C.~ on '~'leflancs and the red or
orw1Ge fins. The smouth of both species show~ aow~ver • remarquable differen-
cc : it is rather conical and pointed in 0.1~sOGSO while rather short and
more rounded in D.sexf~sciDtuS.

ln this work, we compnrdd th OGt~oloGY of both species with
-Che coloration technique of rtollister ('1<;:;;\) 0 This cOipparison permitlted to
indiC:i.?tElthe bones cf ti1~ cr':nium Vlich contri,bute to,~ ,,-.or).holo'gical.èfiJffé-;
rentJ.QtJ.onof the smouttl0 t~e naso.l, the maEJ.ll'l.r;..·,'';"18 ~lentary and the a,rti-
culary bones as weIl as the ethmoid complex sre elonGated i~

D.lusoss~ while s~ort and co~pact in D.sexfasciatus. The other sque-
letw!' parts of the he:ld a:1d the body of '""othspecies studied are nearly iden-
tieal end do not contribute to a mo~pholo0ical differentiation.
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1, l N T R 0 DUC T ION.

l .1.Présentat ion du genrE' Dist ich·odus (..\\llerf't'l'roschel,1845)

Suivant Poll (1957), le ~8n~e Distichodus appartient â
la famille des Citharinid~e mais cet~8 f~mille est peu homogène et
il est probable qu'elle ne soit b~sbe ~~~ B~.~des caractères de
convergence. Par conséquent, cette :".i.,illeest subdivisée en trois
sous-familles, les Ichthyoborinae, les 1isticnodontinae et les
Cith~ininae. Les caractères distinctifs d~ cJ:aque sous-famille semb-
lent suffisants pour cert3ins auteurs pour élever ces sous-familles
aU rang des familles. ~n effet, dans la cl~ssiîication des Téléos-
téens récents proposée par Greenwoo~ et al (1966), ce groupe est
considéré co;:][;';,)polyphyl~;;~qu" et se subdivise en troi.s familles:
les Distichodontià"c., les Cithariniduc. et lCis Ichthyoboridae.
Par çontrc, ~ns la classification la pl~s récente proposée par
Daget et IJosse (1: :':;.), 1._[; Icht:ro~o:<.G?ene sont plus considérées
comme une famille à part mais sont group&~ dans la famille des
Distichodontidae.

La f~n'lle des ui~tichodontidaD 8ppartient i l'ordre des
Cypriniformes qui renferment les Characoid.,i, les Cyprino!dei et les
Gymnodo1d~i. Ce group" est car"ctùriGf; p'lr L, présence d'une chaine
d'osselets faisant la li~ison entre ln vessie natatoire et l'oreillQ
intenne et provenant de lu diff~r~ntiation des apophyses latérales
et des c~tcs des vertèbrc:s anterl,oie·CC.

De plus, les ve,tèbres ~ntéri~urts. leurs neurarcu~~
et neurépines sc sou eiJ-:progrGssivument le 'outfforlllantl'appareil
de \~eber (Grecn'dood et al, 1966). J-linsi,d'après Chardon (1968), 10.
possession de l'a:;>I'Jareilde \Jebe:' est le .aro.c'l-'re commun qui permet
malgré leur diversité:, de réunir GC';lS un :nêlilcsuperordre (les Usta-
riophysi), leu 0haracins, les Cyp~~s, les.ynnotes et les Silures.

LéS espèces dus V'p~'inifor:1c;sprésentent toutes un parlu-
tale un symplectiquc et àes -.r;:;,t,,:,;intermusculaires. Lorsque la
fusion cntre les v"rt~bre::;:;,;,t·:r::".;ur.ci;:iste, elle ne concerne quc'
les deuxième et troisième j la cinquième CGt la première à porter
des çt!tes. ::1 !1'eXiSLC p:;,s-::te: ~l:~lts vO'J~r::'cnnes(Greenwood, l<osent'.Weitzman et iieyers, 196~).
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Les Cypriniformes comprellnent 26 fnmilles,environ 250 genres et
2500 espèces.

Chez la fWlüllc des .uistic:'lo('oIJ~idae,les dentaires sont
unis ?-ecfentssont ::lim;.sculeset CLti3i;idé"G et il existe des sacs
pharyngiens (~on04, 1950). Nous y trouvons 3ussi deux sèries de
dents à chaque machoire, la bouche est faihlement fendue, les mem-
branes des ou1es sont soudèes à l'isthme, le corps est plus ou m6ins
comprimé avec une ècaillure ct,:noïci,;"t enfin l'adipeuse et la ~.n\l-

--dale sont en grande partie écailleuse (PolI, '1957). Les Disticho-
,

dontidae sc,nt aussi caractérisés par un nombre de rayons pelviens
Variant de 11 à '12 (lloberts, '1969). Daget et Gosse (1984) distine
guent dans une famille 17 genres comprenant 90 espèces toutes pro-
pres a l'.eirique.

Le genre Distichodus est caractérisè par des prèmaxillai-
l'es mon r:iOoiles; des maxillaires serns dents j la fontanelle allon-
gée, commenç::tntentre les
taux sur l~ liene ~Cdi~~ne

orbites, Séptrre les frontaux et les pari6-•
j le supra-occipital ~st relevé en crate

plus ou moins haute j un nombre de 44 à 51 vertèbres ; la nageoire
dorsale ~ 1G à 27 r::tyons,l'~:I~lL d 11 à 21 ray.ns et l'adipeuse
est relati~ement ~e~it0· Lo Gen~e Distichodus possède une aire de
répOlrtition très <itastes'é,tendant à pre;c;uê'>"'~ ,,-. "

toute l'Afrique intertropic",le et conpr,,nd un assez grand nombre
d'espèces ~au moins 22) dont la pl~pnrt sont propr@ au bassin du
Zaire (DaBet, 195~).La taille IJnxicalc sig'lal~e par le genre
Distichodusest de 83 c~, (_ Dn[et et Gosse, 1984), communiment
appellis hBOTO à Kisangani, ces p01Rsons sont sujets à une intense
activité commerciale le long du 71euv~ unIre.

1.2. Prèsentation des esp~ces~D. lusosso et D. sexfasciatus et Problèm~.------ --------- - ~

Discgodus lus.sso et D.sexfasciatus sont deux espèces
qu~ se ressemblunt fort bien, surtout par leur coloration. En effet,
chez les d0ux csp6cus, les flancs sont pourvus de bandes, vericales
noires, v~riRbles en nombre de 6 à 8 et les nageoires sont de cou-
leur rOLsa-or'",-;:::;.Cepcnd"nt, u:w différence frappante ,se situe aU

nive,nu du mise;,w qui est ;"llonE" et ccnic:ue chez D.lus.sso tandis
qu'il eat cGurt a~ obtus cnez D. s x~~Bci~tus (planche r). Pour
mettre en évidence certaines différences morphologiquet nous aVons
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effectu~ une sirie de mensur~tions â l'aide d'un pied-à-coulisse et des
mesures m~ristiques i l'aide de la loupe binocul~ire sur une vingtaine
de spécimens de chaque espèce étudiie. D.lS r~sultQts de ces mensurations
sont reprisentés dans les t~blenux 1 et 2. ..
Tableau l : Proportions du corps CnL~ ~.lusosso ~t D.sexfasciatus prove-

nant de la rivière Tshopo.

1
1

Caractèrés D. lososso
i'lax 1 X 1 GDI n

D. sexfasciatus ~
rÜn 1 .~i;:{x t t 5D 1 n ~.,

L. museau (% L.t&te) !35,9!
Espace interorbC%1.tlte)!21,81
Hauteur corps(9-;l.st.) !29,1!
L. Base dorsala(~ L.st.)!20,O!
L.pectorale(% 1.st.) !16,7'
L. Base anale(% l.st.)

146,0IZOO,01'- t -

!28,5! 38,8!:32,8.!--r.'l~-·"

22 ,,(W •.O 1119,6' :.:., "# t 2d
22 !26,0 !~2.0 '29.~11,68' 2&1
22 !26,4 136,3 131,013,091 20!
22 !34,0 140,8 137.312,17! 201
22 !30,2 !36,4 133.111,771 201
22 P,4,1 !4??,1 138,012,10 1 201
22 !22,2 126,8 124,011,201 201
22 !16 ,7 121,7 !19, 8!1,26! 20!
22 ! 3,2 113,7 111,O!1,37! 20!
22 114,6 122,6 !18,8!1,74! 201

25,0!22,9!1,23
23,O! 19,6! 1,54
"13,1!-IO,9!1,16
26,9! 14,2!2, 10

! 8,2!

116,21

.~
! 15 , ü! .-,;0• 1 !24 • 9 12 , 97 . 1

41,7!30,311,66
33,1!28,3!2,46
-57.6!32,512,78

L.ventnale (% l.st.)

1 Lest. (mm)
1 L.t~te (~ ~.st.)
1 ~ oeil (%·i.têt~)
1

!
1

!
1

-t

Tableau nO 2 uonnées méristiques.

Bicuspides

D. sexfasciatus.
11

41

13

25

Caractères
i:lranchiospin's.~.
Vertèbres

J Rayons de l'dnale
! Rayons de la dorsale

Dents
- Forme

Machoire sup0rieure
Hachoirs ingéricure

D. lusosso
1'1
42
14
26

Bicuspides
14 16

"
l ,~ - 14

14

12
18

16

!

•
1

Chez D.lusoss~, le c.use~u arrondi, nullement comprimé, est
plus long que haut. ~,. mUSA?U dépasse un peu la bouche, qui ne s'itend
pas jusque so~s leG De.rines.
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Le museau de D. sexfélsci"tus, ::o!'tementcomprimé est plus
large, tronqué â l'extdmité et d~pa3s~:_t l joine la bouche.

Le corps de D. lusosso a la for8e allongée, â la colora-
tion jaune orangée ou rouEs, nous rttrouvons six a huit bandes no~res et
la nageoire dorsale est pointil10e CG noirâtre. ~a taille maximale est
de 38 cm en l0l1Gu8ur tot"le • Le corps de D. sexfasciatus â la forma
comprimée, â l~ coloration tr~s brillf·nte : rose â brun-rougeatre et la
nageoire dorsale, blanc arbunté en dessous i nageoires pectorales, vent-
rale, caudale et snale rouges et nous retrouvons six larges bandes
violottes ou noirâtres en travers le corps. La taille maximale est de
76 cm.

D~ns le présent travail, nous essayons de ~oir si certains
os, surtout RU niveau du crane sont â la base de certaines différences
morphologiques externes ~ntre ces deux espèces.

1.3. But et intérêt.

Le pr&sent travail co~siste en une description détaillée
de diffCrentes structures ostéologi~u~des sq~0lettes de D. lusosso et
de D. sexfasciatusd~~Gsin du Zaîrv.

Ainsi, nous ussayons do relever les différences ostéolo-
glques qui contribuent â la différenti~tion ~arphologique de ces pois8
sons.
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II. ETUDS OSTLOLOGIQUE.

2.1. Matériel et ~~thode~.

2.1.•1. ~at&riel : ilotre étude ostrologiquu a porté sur deux spécimens
de D.lusosso et deux de D.sex:~sci?cus.
Ils ont ét; colorés a l'aide del~ techniqu0 de coloration â 1lali-
;arine (voir it.fr?).

Pour les illu3tr",ci~ns, l~s G?~Clmen~ ci-dessous ont été observés :
D.lusosso : 6~,6mm d( longueur standard
D. sexf2sciutu~ : 4G,6 Dm de longueur standard

Les s96cit.~ s d'btudc ost~ologique et ceux qui ont servi
pour l'~tude morphologique (voir supra 1,2) ont été~ soit capturés
à l'aide des ~ilets i mailles en 19f7 dnns la rivi~re Tshopo, soit
achetés aux pêcheurs "lol.;ele"qui 105 captur, nt périodiquement cn
grand nombre en aval du barrnge hydro"luctrique de la Tshopo.

2.1.2. hé~~ : Le prés~nt travail ost&olo~ique sur les Distichodus est
une étude uniquement basée sur L,s 5Cructur.,s ossifiées, parfois,
certcines structures n'ont pas pu 3tra bi,!I:illustrées ou même
relevées.

Le~ spécimens de D.lusos~o et de D.sexfasciatus ont été
préparés pour l'étJde ost~olo[~que ~ar maceration et leur fixation
dans une solution d'~lizarine et d'nydroxyde de potassium et enfin
éclaircis d,ms la glyc.Jrine pure • .Loub,s les illustrations ont été
pr6parées â partir des sp[cimens contüllus uns la glycérine par
l'utilisation de, lé, loupe Jil:0c'ilaire''iild5 munie d'un miroir.

Cett) cétncde do colur;..tiû!lde squelette de Parker d~rivée
de le.uéthodu ù':lüllister (":Sj',) se constitue en différentes étapes.

~ pr&s.,rvation des sp~cirnens d~ns du ~or~ol j% pendant au moins quel-
ques heures.
yréparation p~r lav~ge a l'e~~ ordi:l.irc, ~:r évicération, et enfin,
on enl~ve les yeux.
fixat ion par l'alcool iod é 70° pc:ncl,,?lt;-= ,1(' ures.
lav~ge, pendunt uuelqucs hdU~2S (3 i J,), pour enlever l'excis d'iode
par l'alcool 90°
macération qui S0 fait dans le KCR 2~ c~nL.'lc.ntune solution m~re
d'alizarine pour que se dévelovpe une coloration foncée, pourpre
foncée et même violacée. ùn r.18t6 à 7 g<.,uttesci' élli!:arinepar 100 cc.
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Ce bain dure de 12 â 36 heures suivant la taille du ~ujet.
éclaircissement qui s'effectue dans un oGin de KOS 2 % que l'on renouve-
lle toutes les 12 11Bures jusqu'â ce que les chairs deviennent plus ou
moins translucides.
pour par~chev~r l'~claircissement. un oain comprenant une partie le
glyc6rij",Jpure :0:'0-11' UHe parti, GO N,\ On concentré pendant 3 â 15 jours
tout en re~Quvell~nt J." solution tous les ~ jours.
bain défini tif de .,l:vc~rine "pure.·.Yb;; "1 ou 2 crist;:luxde thymol

••spécimens subI~,ergé:sd"l'S ~~ blj'cC:-in,::JUre,.t sont dessinés â l'aide
d'une chambr~ claire dont est munie 1· loupe binoculaire.

2.2. _Nomenclature et identification deIL5:E..

La terminologie des os de poissons t[léostéens adoptée
ici est part iculièr"ment basée sur l"IS'.è" cou ::lt des noms des os et ne (oit
doit pas nécessaire!~e:lt i~pli~uer :'homologio nvec les noms des os simi-
laires des tétrapodes ou encore d'alltr·'C broupes de poissons. Comme li D.

fait remarquer homer (1947) cité par \Ieit:of.,",ll(!»~), la détermination
d'une homologie précise entre les os du cr;ne de différents groupes de
poissons présente de Gr0ndes difficultés. L'homolor,ie des os du crâne
de be~ucoup de t:léostC :ns est :.lis8~n question. Li 00 il est démontré
que le terme con'entionnel est impropre ou un peu fourvoyé, un autre
terme est accepté ou utilisé dl accord :,vec St ...•.r~Œ (1901).

Nous présentons schématiquument en accord avec leurs
origines, les r"p:,:Jcrtsds c'ifi".C'"ntu..p."">rtic.scu squelette de ces pois-
sons étudiés .!lt: et i" :"r.c.::'qu,"ntr,<3~~cciv"ment pair et impair.

2.2.1. Le crâne.

a. Le Dermocr3ne.

~ Ori gic.'J

Nasal derr.lale(p)

Frontal derr:!'lle(p)

Lacrymal der ..'tL~ (?)

Ptérotique dernale (p)

Préopercule d",rm:l1e( ~::')

Dentaire derr.l.le(p)

Angul"ürê derm.::tle(p)
Parcit ...•.l dermale (p)



;'laxillaire

Prémnxillaire

Supraovbit:ü

J\rticulaire

bi Neurocrê.ne.

PréethmoîdE:

Hypol:!thmoïde

dors:ll ou

ethmoîde

médi",n

Ethmoïde lat~ral

Parethmoïdc

Orb; t.ospnênoïdle

ptérosphénoïde

i'lutosphénotique

Epiot iqu8

Basioccipit::tl

Exoccipital

Processus pharyngien

du basioccipitcü

Supraoccipital

c; Splanc. nocrâne.

Complexe .~1.:br ,nchial

Hyomandibulaire

Opercule
Interopercule

SuboperculeH

t'jétapt 6rygo1de

Carré

Prévomer

Parasphéno'ide

Bctopt éry goîà.c

Endoptérygoîtle
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d"rp;·,le (p)

d"ri.1,1" (p)

derr.131e (p)

dèrCi:üe (;e)

enchondr 12 Ci')
cnchondrale (i)

':lchondr:l1e (p)

enchondrale (:J)

enc:lc~...dr:, '_8 (i)

"llcho_l(.r·'~e (p)

enchondr:.'.le (p)

',nchondr:Ale (p)

enchondr~lE (i)

":1cho:;d~-,1. (i)

enchondr'1le (i)

enchondr.le (i)

encholldr: le ( ::. )

enchondrale Cr)
J. e r:.j· ~lt: l "\~)

dermale (p)

(~8rmale (1')
den"'.le (p)

dcr'é 1 (:;J). .J...ç

c.!.clrr:l~l..: (i)

dt' r11",le (i)

,;nclwnJr'21e (p)

encilonc1t"~lL ~p).
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2.2.2. §g,uelette axio.l~

Ve~tèbre complexe
Appare il ci,; '" b,_~'

d"ru"le (i)
dern:ùe (i)

~n E6ntr~11, d"ns 106 n~geoires paires, impaires et
dans l~ ccintur~ ,ectcrale, s'associ nt des pièues endo-et exosque-
lettiqu~t'~~is q~e l~ ceinture p~lvicnne est exclusivement endos-
quelettique (u2vill~rs et Clnir~~boult, 1976).

Pour l'identification de ces différentes structures
osseuses, nous avons consulté les o;)"ra,.'csde Gregory (1953),
Roberts (196';'),\ieitzmnn (1962), Lù;.cd ('!968), Hally (1975) et de
Taverne (197'1, 19'l2, '1974).

2.3. Liste des abré~ons utilisées ~~ns ~es illustrations.

AN
AR
BER1 et 2

Bay
BO
BRSP

Angulaire
I,rticulaire
Basibranchiaux
3asihy--l

Er'~.nchiosp ines

CBR 1 â 5 Cératc~ranchiaux
C ",.'1." l. c...)ràal \., l1S lt:s vEirt è- bres.

CE
CRY
CIRC
CL
CLT

COR
CP
CPI
CPU
D

DHETR
DN

~-;c.nt rum

C~ratohynl antérieur
Os circ~Orbito.ires
Cl,qustrum
CHi trum
Coracoîde
Côte pleurale
Vertèbre pr~-ur~l0
Vcntrum préural
Diastème hypurnl
Rypoethmoïde dorsal
Dentaire



DR1\D
E

EBR1 à 5
ECOPT
EHY
F.LR/\
EP
~TH
EXO
FM
FOCOR
FON
FOSCA
FR
f.s.t.

HAP
H:aR 1 a J
HEN
HEMBP
HYO
1HY
1NTC
lOP
10R
LEP
LETH
~1EPT
!'11'TH
MRf\D

t·IOPT
NA
NAP
NEUrt
NEUR.c;P
OP
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Pi~ce dis~~le du pt~rygoDhore
Epurél-l
EpibrPcnchinux
Ectopt[ry~o!de

/ ,Cer,tohyal post0rieur

~pic;;ique
- , , .• l
......t.:1. JC10e

FOrami:n hypur~l
Forn.:.IC:l coré.1c(~ïde

.r'onti11wlle
Fc,r:lmen sC~~'l1aire
Frontal

Hémacélllthe en :lV·,.~,td.:.p"~'hY'êur'Ü
HypobranchinuY.:
HÉ:mal

Hyomandi bul:.lire
1nterhyal
1ntercalariurn
lnteropercul,_
1nfr::lorbit 1
::...,iQctricnG
..t:,: :oï;~e lot[r".l
;,:t: pL r:rgoï.:le
~thmoîclc !"'Jôcii;jn

Fi~cu dist.le du ptéry~ophore
héGoptérygoïde
Nasal

!lrc neursl
Neu::-épine
Opercule



OSPH
PJ\

PETH
PELV

PF
PH

PL
Pl'iX

POP
PSPH
POZYGI
POZYGS
PE.BO

PRAD

PRIS
PRZYGI
PRZYGS
PS

PT
PTO

PTR
PTRPH
PV

QU
R/-,D

RC

SC
SCJ\

SN

SOC

SOP
SPH
SPL
spa
ST
TRI
UD
V
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vrbitosphéno1de
Pariét"l
Préethmoïde
us p"lvien
-r':-:ront3,l
1):;:~11ypur:.l
.L ~euro"tyle
Jh<m' xillaire
.•:'1' ~op(:rc ul (

Pleurosphénoïdc
Postzygapophyse inférieure.
Postzyg~pophyse sup"ri.urc
Processus ~haryn~ien dl b",sioccipital
Pi~C0 pr~xim~le lu ~t l'J~op~0re
Processus ischiaque
Pr0zygapophse infCri~uru
Prézyg,pophyse s~p~ri~ure
~"r;"1sphénoïde
Po~t -t ·)~..i)or<ll
Ptérotique
p téT~'1S0"Ïè."0

Pt érosphénlJîu,
Pr.' 'f0rner

?t.~rygophores
n'.:>.yoasc'lud,\ux
Sc,~phium

SC.:1pulrt
ùuprancural
SUpr"iOCCipitfll
Sous-opercule
l\utosphénotiqUt;

Splint
Suprnorbit,l
Supr ...,tcmpcr,l
Tripus
UrodermCll
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III. R2SULTJ,TS }IT_l~..::;'SCUS.'::JION.

Pcu~ l~ description des squelettes de ces deux espe-
ces de poi3son~, n",13 ·,doptOll.5plus CJ l:.oinsla séquence utilisée
par hahy (1975). r;r,u~ co:::rilC'lC;',nspar 1" cr'bc :],vectout d'abord
le dermcc:::,;neJ0nt :!UllS ,,:cl'ivenssucc, ;s:'vc.:.,~ntla série suprn-
orbitaire, la s~rie infraorbitaire, lu G:r~\. ~rêoperculomDndibulaire
et les os pariétaux, m".xill"üres, ....::.:.:::::'~l·<i.r·e::;et articulaires.
Ensuite nous passons 3U n~lrucr~:.~ Ln ri:c~iv ~t l~ régiDn ethmolp
dienne, 1& région oroito-tenpor~~e, ~~ r:Gio~ otique et la région
occipitale •. Ious étudions ensuit. le b.l· ....c"~'Jcr"1ne: nous passons
en revue les arcs br~nciAux, l'~::Cl!~~;!L, :', ~~rie operculaire,
l'arc mandibulaire et les os ~cr8iques de la cavité buccale et du
pharynx. Nous décrivons ensuito, le squelette ~xiAl dont la vert~-
bre complexe et l'appareil de IJeber et les nqgHoires impaires:
la nageoire ~nnle et la nageoire dorsale. Enfin, nous décrivons les
ceintures dont la ceinture scapulaire ."t la ceintur~ ili'lvienne.
Tout es les illustrat ions sor.c~(..r~nnées~n "nnexus.

3.1. Derm0Cr5nG.
NGUS i'crivon~ d~~s ce par~6r~phe tuus les os de

recouvrerr:entexterne du neurocrânE: S,!1S nous occuper cependînt de
ceux de la cavit& ~uccale et du ph~r~nx, .J3~u du ceux de la s~rie
operculo.ire. Ces oGsific:üions, bien qu·. L"l,;:,atpartie du dermo-
crane sont plutôt ussuci~GS ~'l S?!·lncl~~cr-ne.

3.1.1~ La s&rie suprnorbit~ir~ ou naso-frunt'lle (voir fig.1,i 12)

Le nisal Gst un tu.:-"',G60UX [le lrodermique entourant
l'extr~m ,it[ ant~rieuredu c,n~l s~pr~urDit:lire. Il est allong~.
Ln partie pc.Gt6ri~urc ~u!·.sal Ab0utit au frontal. Chez D.lusosso ,
le nûsal "st trcs 'l1longé et Llrf:,~,t:mdis <:;u"ilest peu allong~ et
étroit chez ~. sexfaScl~tuS.

~'" frontal recouvre lRrger:wnt 1\ voûte crûnienne et
constitue c:'"''les C;,'lUX UGo)'~cesl'os lu plus brnnd de la voût.::.
Chaque Îr,nt·l cent·'.c7;(;l' 11':::-<:, l)~\rune o"rre ~piphysiale ossifiée.
et sont s&parés p~r u.e f -~nt l\el:~ allongée, commençant entre les
orbites 6ur 1,-,lien", (rSdi~!1e.Chez les (,<lUX espèces, les deux .'",.
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frontaux recouvrent 1:, partie proxim-,le ries ,'1utosphénotiques. Ils sont

juxtaposés irrÉ;gulic,1',_,n'o",t le> lel\"" ,!,_ 1_ Il. l', !Ti~(':i'ne du crâne.

Chez Q.,,-l.u.E'::-_s-,;~,les :rontl.ux !'<~C,lUvr,:nt1- oorclurH postérieure des pré-

fronto.ux, L. bord sup~ri(;ar des etr~l...)ï{;"s 1-·t ~r~lux et des orbitosphén01-

des. Chez p.sexfascLttu1?. 10s front 1 •. •• r.' ont· 'tG:llncontact "vec les pré-

fronto.ux, les ethmoïdes l-)t~r ux et l,;:' ')r!Jitusph"noïdes.

3.1.2. La s':rie infraorbic ,ire (fio• '1.<1 4 et 'r L 10).

L:> .':l·H~infr:.:orbit·1ire est formée po.r les os quJ. se

développent le lonLlu cun,l sensoriel infr: orbi t:üre en av~nt du ptéro-

tique. Nous n'~VQn5 Jl.S pu illustrer l~ tot'!lité de ce co.nal sensoriel

céphalique infr:~~~~~t~irc.
b;

Les uS Cl.1'cur.,"1',.i.L"ires conprenncnt les infraort auX

1 a 5, le lcrym~l ':é le' ';upr,'lor':>itnl.

L,:,[' ·L'.1fr...•orbit ...•lIx cO:'loencent par la région dorsale

et post'::rieura du r.,·,xj::'l~ire, en p:lssant p"lr le préoperculaire jusqu'aux

frontl.ux. C:l(..· Q:..l~~~, le prl,micr infrl.orbit"l est 1 ge et plus ou

moins allongé. Chez D. sexfasciatus, cet os est court et étroit.

Chez ]).lusosso, lE' l'lcrym-l (·st un petit tube osseu~

qUl. atteint la rér;ion o.nt(,rieur,) ~', ! • xi" c' ire. ,'h'JZ D"!3exfll,ec:iat~t1,
~ --- .. ------

Le suprèlorbiti.,l ,~,;t siL-' ,-ilIr "apophyse postorbitCtire

de l' '1utosph":notiquc mais il n'est [J'lEiSul- '.' ~, celui-ci. Il est large

chez D.lusoss0 et étroit chez D.sexf~Gci~tuG.

Le pterotique pst c0m90s~, che3 tous les T~léostéens,

d'une ossific:üion d'o'cigine enChU!1drale. l'autr)pt':rotique, et d'une

ossificnticn cl'uri,'ine der:~ique. le ùL_c .. ";;t"::'"li'la,,, C,nhy, 1975).

L'autofl ~ùtique r~lic i'autospnénotique i l'épioti-

que et d l'exoccipit'll nORtéri ,~,t et ',' ~Jroot ique ant éro-ventrale-

ment. Cette structure 0,;seuse l'St ',r<,ti'tuement ln même chez les deux

eapèces.

3·1·3· La série pré(;1erculo-malldiul~;ire (fifi. 1, 2,15 et 16).

Le ;'Jr00percule est un os à ,:'\nal que l'on "'t;~:I'0uve

chez presque tous les '~',:,J.éost0cns (unhy, 'l'Y'.') •• ,:' iJartie proximale du

préopercule accédA à 11. r6gion du quadr~tc. p,:nd .nt que la partie dist~lc

s'étend entre les l.nfr[lorbit~ux et 1'0 ercul~. Chez D.lusosso, il possécle
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une branche infêrieure nettemellt plus large, tandis qu'elle est plus fine

chez D.sexfasciatus.

Le Dent,ârt:; f:t l' ,"!I>J.'lirt:;, ,',:] Jaget (1964) citê

par i'iahy (1975), interp::-ste CO!,d~el::s ',-,cie),,, .~.erJ'.:Jranodermiques autonomi-

sés qui recouvrent et prot,'gent le Ci ~~tiL,ge dG J'JecKel faiblement ossifié

et qui participent aux mO~V8mcntsde 1 ~0ucjC.~· d&ntaire porte des

dents chez les deux espèces. Il est; t~'ès "lloLe·:' chez D.lusosso et moins

allongé chez D.5cdasciatus. L'i.1ne:u=.~ir'_ " 1·, :Jêmeforme chez les 2 espè~
ces.
3.1.4. Les pariét.::lux, le l1!.:lxillalr';, le prér:luxillaire et l'articulaire

(fig. 1 â 12 et 15, '16).

Ce snnt les os (]ni n'ont aucune relFltion d'ordre

embryolo;::;ique 3,'1: • .; 1, système rie cc'.n'1UXsLu"criels (l'1ahy, 1975a).

~e, deux p&riCt .~X r?couvrant la partie osseuse de la

rêgion dorsale post~ri_urL du cr;ne. Ces pariétaux ne sont pas rêunis le

long da la lirne m:'üi 'il;pe , mais so;-)t sép:lr{,s par IR fontanelle craniale

dorsale. Chaque p~ri' t·ü est lir:Jit< 'lntérieur,~:n"nt par un frontal, latéro-

ventralement r-,r un i.).!<.:-otique, post;,rl.,-,urement p"r un êpiotique et

dorsopostêrieurement par le supr:loccipital. Les pari.jtélux sont extêrieure-

ment exclus cil.: con:',.ct ',vec .H;", ,'tosy':·'!.,ti' ].;'-'" _.'~' les frontaux.

Cependant, ils peuvent intérieurer.1,~nt <,""0:"'1' d~ cont:,ct avec les autosphé-

not iques 0 1i1 fort:!0 du P" ..i ~::,1 1.•• 3t.. i.<l.lt•..' '~.l ''v ~_..•:: ::'. et ::1ngulaire chez les

deux es::;>èccr;. Chez D.lusosso, la liGn" ~i. ~'c,:;c, 1\ r-.:~::::otltde ces deux parié-

taux est plus courte. Elle .,st lon~.lf= C_k.é _.2 ,:~'. __ ~.

Le rnaxill'ül'J ·~st lÜ.it~ r,l.técrieurement par le~CIXil-

laire et Sn ;Jortion postér:-,,'Œ'.- G'éte,ld soas le .Jarà '-r~ntral du premier

os infr~orbit~l [.~is n'~rI'ive pas jusqu'â la 0or~:lr" postêrieure du deu-

xiime os infr~or~it·ll. Ch~:_ D.lusosso, lu maxillai::-e e~t massif et allon-

gê.Chez D.sexf :sei-tus, il C3t moins massif et court.

~e pr6maxi::' ir~ porte ~5 dents. Il suit le profil

inférieur du ~:~,zil' ir: tout e:l .~:~_~::.:.t sur une bonne partie de sa

longuet.:r sur la fé.'; _.'.t,1"le <111 []·):::.2.l-.ire. S.:I partie infêrieure accède

à la voûte cr'-nienne :L" long de la surf"ce latérale antérieure du mês~th-

molde. Les dLJX pr;c~xillair~s sont immobiles et joints entre eux et der-

rière au mésethmoldo p~r ctas lignrnLnt" tr0s courts (~eitzman, 1962).
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Ils ont une m&mestructure chez 1er 10u~ &B~6ce&.

L'nrticul~ir& &' '~~nd Cvlltr~ lu portion postêrieure

du dentaire. Il est ~rticulb sur ln parti.! ~nt6rieure du quadrate. Chez

D.lusoss2. l'~~ticulaire U3t plus l~l'~e et long. Il est moins prononc6

chez D.sexfasciatus.

3.2. Neurocr3ne.

J.U )rL'.,LhL,o'id" est une ;1"tite ossification pal.re qui

s'est développée dans les cornes du complexe ethmoïdien. Il a la mIme stru-

cture chez les deux ~5~tCU~.

L'hypoethmo'ide ventr~l se ferme dans le septum intern~-

sal et à l'avant du neurocrâne.D'autres euteurs l'appellent mÉsethmo'ide ~\

Cause de cette position. Il est bord;. <:': ':':,,,l'c' j.Jë:r les parethmo'ides. eu::-

mImes surplombés p~r les nr~frontaux. Chez l~lusosso, l'hypoethmo'ide vent-

ral est plus allongé que cCl-'li de J..,.I;~X"(_.,c':'nt.:l~. Le p'8rethmo'ide pr6sentc

une mIme structur'e chez ces ueux es~,ecGG.

Dorsale~ent, à l'~Y')00th~u~J~ vu!:tral. il apparait

l'hypoethmoïdc dorsal. Il est li~it~ lat6r,1~~ent par les parethmo'ides et

antérieurement p",r lE:s préeLLf.lOï')cs. Il est plus allongê chez D.lusoss_o,

que chez D.sexL.sciatus. Le .~sseth~Gï,;e L'Olt for~é d8S hypoethmoldes vent-

ral et dorsal.

J.c(tèro-c1.or[ 'Jlemellt, ,st uitUL l'ethmoïde latér9.1.

Il est beaucoup plus a1longê Gi,..:7, ~_.lusosso t!t moins Rllongê chez D.se~d:H3·

ciatus. .. L· "r2front·J. •.n·t ml os de [;!('I:'brane pair. dans ce c<:,-s,

recouvert dorr.,'.llem,..nt l)'\r le Î.rc)nt~,l 5ur ,)r'?S'Jue toute sa surface. Il est..., .. .
soudê il l'ethmoïde Lt' r?L Il est plus OÙ l'loins massif chez D.sexfascio.-:

~ que chez ',.lusor-:sG.

L" cor,lplex.' et·'1r.lOïdien L'; L, 5" ..l'"lparaître une structu-

re osseuse très allongée chez D.lusosso et r6duite chez D.sexfasciatus

sur la voûte craniènne de la partie du rku:-,ocr:l:1l'.

Cette r0gion est ceJ:lstituLc par deux ossifications:

l'orbitosph&no1de et la pleurosph&noï~0. L'oruit(~rhènolde est dêvelopp6

au niveau de 1;:, Tnrtie antérieure au G<:ptlA[: vrbit·,i.r2.'
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Il constitue avec 1"\ pleurospLénoïde, la p:lroi nu ,cav,tf1craniiqui s' étsnd
aU dessus du parasphenoïde entre l, p2:0thmoï~8 et le prootique. La fen~-
tre optique est donc ~GrGé~ par le jar Idph~noïrle comme limite inférieur8,
l'arbitosphénoïde e-ç ',q l)L)Urosp.i~noïd..lconstituant sa limite supérieure.
Une fénêtr€. :'L1",tiv,";;;c::.t,:a;-.-'::c 5': p·:.re1:: p"1rtie antéro-inférieure de
l'arbitosphéno1de du pareth:);oïd"oCette f'.:nêtrcest close vers le bas par
le parethmoïde. Chez D.lusosso, l'orbitosJhéno"id<, ~st massif et la fen~-
tre optique est moins vaste (24,9 % ~ 2,97 ad ~ longueur de la tlte)
que celle de D.sexf&sciatus (31,0 de de la tlte)

'i;Niisn'obs8rvons P:.lSde pL;urosph';noïd" ch"z L.s,-,xfasciatus. Elle sc
forme chez D.lus0sso en arrièr0 de l'croito.3p;,:ll".Jîde.

3.2.3. La région otique (fig.1", 2, "J, ,0, 13,et 14).
Elle Lut form~d'une s0rie d'ossifications paires.

l'autosphénotique, 10 prootique et l'épiotique.
L'aut0cphénotique est limité latéralement par le

prootique,antérii,ure:Jllntpar le frontal et post0rieurement par le pt6ro-
tique. Il a la f1êlncstructure chez les deux espèces.

L.. ;)r;)otiqU·' ,,5 t CJ('rdév,=ntra1ement -par-le- par;;:sph~-
noïde, postéro-ventr:,lc.;,,,ntt:-"l): 1'1.ba,sioccipital, latér::>.lementpar le
ptérotiqu~ et l'aut'"sp'I;;'1otique.Il est plus large chez D.lusosso que
chez D.sexfasciatus.

L'~~iotique '1~~ar~it â la ~~rtie postéro-latérale
de la capsule ûtique. ~l ,,;stourdé. :iorso:,:::,di-.l1em'.:ntpar le supraoccipitcù.
Il est fermement att3ch~ sur une cr'1nde p~r~'0 ~~ l'nxoccipital chez
D. sexfasciatus. P'lr contre, il attei..t ",..]L,in:>:c portion de celui-ci
chez D.luSGsso. li.uSGi, l:v)~üL;iquû, C;h':~:: rj~~.;Y.{' ,o;i":tt,.Js est orienté vers

l'extérieur par une crête très prononc~e. C :e~ D.lusosso nous observons
une crête plus ou noins arrondie.

3.2.4. La r&6iol1 <.>ècipita1e(fig. 1 il 4, '/, '10, "Jj et 14).

C"ltte régi~n est for~~e p3r l'exoccipital, le basioc-
cipital et le s~pruocciJit":l. Ces ossificqtions participent i l'articul~-

. d" ~ ~ .t10n neurocrane sur la colonn: vertebrale et surploubent plusieurs ve111CS.
Le b:lsiCJcc:C,"ltI3.1est Jordé antéri.eurement p9.r le proo-

tique, v0ntrom6dialcIJent pRr 10 p~r~snh6noïJo et lat6ralement par l'exoc-
cipit31. Il pralunG; ~lr ~n rOCu~S~6 ph·,~yngien. Cet os a la même struc-
ture chez les deux ~spèces.
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L'exoccipitnl couvre une ');nne portion post~rieure

basse du cr~ne. Il est reli':: ant '.:'o-·l:,t:.:: ..üement au ptérotique, dorsola-

t ~ralement à l' ~piot iq:"'0 -:~ vent 1'(,"••,11;:181 'j~t ,u basiocc ipi tale Il part i-

cipe à la bordure de :a ::" 3se t ("li,;,;"r:,le et Ge sut ure, à cet encfroi t, aU

prootique. Il ~r&s6nte un~ m~~e structara chez les deux esp~ces.

J,:) supr'lJccipit-::l forr:Ie la derni~re portion pvsté-

r~eure de la fontanelle du crâne dors~le. Il présente une crête très

assortie chez D.lususso et beaucGllp moins ranoncée chez D.sexfasciatus.

3.). Le Splanchnocrâne.

3.:>,1. Les Percs br·'nchiaux. (fig.1? et 1" \.

Ils sont au nomJrc de c1nq. Les arcs l, II et III

comprennent qu:;.trc, (;l~ments, c'est-el-dire l,s hypobranchiaux, les céra-

tobranchiaux, les épi branchiaux et les pharyncobr,nchiaux. Les hypobranc-

hiaux de trois prer:Iiers '\rcs sont réunis ~~di~lernent par une copule.

Celle-ci est constituée par trGis basibranchiaux.

~0S basibr:.cchinux sont approximativement cylindri-

ques avec un rétrècissemellt m~cii&n. Le derni6r a son extr&mit~ plus fine.

La partie rost1",'.lL ,1:.,.,:'":',i,,L' ['; ·.!'·c~,c',.J.(.: l'extrêm.it~ postérieure du

basihyal.
Ne.us trouvons trvis P'11 rus d' hypobrnnchiaux articulés

sur le b::lsibL,nchi::ll c'}_·.':'Gspond,nt.

culent par leur part ie proxil:lalu sus ilypûurancnL.\üx, les c~rat 0 branchi<1.ill:

4 et 5 s'appuient médiale;"ent sur une CO:.'t:.).';,di::incte de «elle de'trois

premiers arcs ut s'\ns intermédiE' 4',,(; el ';~Y",v:J_".:c:i .ux. Cette liaison

n'est pas visible dClllSnos illustr",tiul,S. :Wf' Cii_4ui~me cératobranchial
"est plus massif quc les quat re <"utr-;;, Ci '-Ii c.u:" sv:g.t plus c3'lindriques.

Les :':)i::,r~,nchi"u:,:, :..t:. !1 J!.';OrEoJ,(quatre paires, sont

fondamentalement de type cylindrique. 1'é;oiL'l':,ilchial 4 présente une apO-

physe dorsale qui s'appuie sur la fnce ventrale du neurocrâne. De par sa

position, l'épi branchial 3 présente ."gR lcmC.:lt une apophyse dorsale qui

parait bHi!.D:· être l' homplogue de celle dl' l' ::Irc IV, mais beaucoup moins

développée. L' 1):-CV :J." compren" qu'un c6rélto Clranchial.

Les pharyngobr'lllchiaux suspendent l'appareil branc'"

hial sur le crane ec s'~ttachant ~~ ~~rasphénoîde.



- 17 -

Il ne sunt r· 'f, très Oj.C.ll visi.)les m'lis il lJ..S U:X;.,J.'vr'.lStrois paires d'élé-

ments osseux. Les deuxième:' et troiüiierdû ôl.~' ento ooseux sout fusionnés.

Les branchiospin0o Svllt pott~e3 sur deux rangies p~r

les premiers arcs bfanchi:J.ux. LllE:s sont ').'.1 n.}p.lbrede 11:· iihez D.lus~

et de 1'1 chez D.sexfascÏé\tus. ::;lles scnt plus dôveLJ;Jpées chez D.lusosso

que chez D.sexfasciatus.

Toutes ces structur~s sont bien représentées chez

D.lusosso. Le cowplc::c branchi~l de D.sexf~sciatus n'est pas entièrement

visible dans nos pr~yarations o5téologiques.

3.3.2. L'arc hyülde (fig. 1, 2, '15 il '18).

L'hyof1andibulaire, bi,èn visible chez D.lusosso, est

articulé avec son ext:'0u it':' l,,,t/Ti]ll: S'.Ir le r:i't:1ptérygolde. f\ son extre-

mité inférieure, il est attaché ~vec le préopdrcule.

L'interhyal 8st un p;tit os cylindrique. Il joue le

rale d'article de connection entre le c2rtila~e qui joint le métaptôry-

golde à l' hyomandibulaire et au sYn1p~"ctiqu(; et .L(. cart ilage prolongeant ~

l' extrêm.tté postéro-supéricure de l' tpi:1Yé,1 (..é1hy, '1975b). Il est bienj

observé chez D.lusosso.

L'épilljnl ,ost un 1,[; )l~t, de forme trapézo!de et

beaucoup plus large â l'endroit de d l j~nctit=l -,vec le cêratohyal. rlous

ne l'observons que chez D.luSOSGo.

Le cératohyal est l'os le plus allongé de l'arc

hyolde bCiWCO'.lp,:'i',ins cyli.ndrique. ;"'"U5 ne ,~, rctrr-uv,-:.ns que chez

D.lusoss,o.

êtrcit dO:1t 10. :JOrt.iün ',nt';'rieure , 'me secti".npllls angulause,. tend ....nt
;':;, .. ,:.i.;;,' ~~_.~ '

à devenir carr&e. Il ,Jst ~Ùi CfcLi ~'1C 1", ,J1:m sagitt'll du crâne, just'e en

av~'iit du pren=i'Or b·liiilJal. Il n'ust que cheL, D.lusosso. En somme, dans

nos préparaticns cst.clujiques, il ne nous a pas été possible d'observer

l'arc hyolde Je D.BEXflsci~tus.

Elle comprend des os C2 m?mbrane qui se forment à

l'intérieur de replis cutë,nés, en rcl'lti.,'!! ,V'3C l'arc hyoide.
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L'opercule protêge la chambre br,nchiale. C'est un os uni
à la partie latérale de 1:;r[~bion postéri"'-L"pciro l':.yomandibulaire. Il
est. bc::\ucoupplus lar Ge chez D.lusosso. ~e G~Jo?ercule est un os fin
partiellement appliqué le ~OQb du bo~è i~f6~ieur Ge l'opercule. Il pré-
sente 1:\ ·même structure C~lez 163 d0UX 85;-,.,;,C,.~.3.

3.3.4. L'arc mand_ibulaire (fig."i, 2, '15 et '16).

Il est constitu& du métlpt&rygolde du quadrate et de
l'articulaire. Ces deux derniers os forment le carti13ge de Meckel.

Le métnptérygoïde, par son bord postérieur, contacte la
partie antérieure de l'hyomnndibulaire. Son bord antéro-inférieur est en
contact avec lu qu~dr~te et le nêsoptérygoïde. Il est bien observé chez
D.lusosso.

Le quadrnto s'étend sur ln surface antérieure du préoper-
cule. Sur son bord inférif",ur,il possède 'lne fos3ette sur laquelle s'arti-
cule l'angulaire. Il est plus m~ssif chez D.lusosso où il touche le mésop-
térygoide et l'entoptérygolde p~r leurs bords inférieurs.

3.3.5. Les os dermiques de la cavité buccale et du pharynx (fig.1, 2, 9
à 12, '15 et '16).

Ce sont des plalues riu~ .. ir~~5 q~1, ~ux premiers arce
viscéraux, ~prês avoir perdu lEurs de~ts secülld.,~renentau cours de l'évo-
lution des Téléostéens, s.:saut pre ~l"~csi'le:.it;lltincorporées à la voûte du
palais.

Le prévomer est un os l~m~ll',ire situ& sous la région
u.~mo!dienilc et d~n~ le )rolon.;cl'cntde ln p3rtie antérieure du parasph&-
n01de.!'· "i~;Leurs•.çei:te D['rtie ant<~r'eure d" P,""lèf' ".p!).i>D"ldps'~nB~X:"••.:. <

efttre-~a par~1e'pos~érieQre ~u ~revomer ~i d~ l'eihmoid~: • -'
Le prévomer en forme de papillon chez D.sexfasciatus, recouvre la pluG
grande partie d~ lu face vontr,lo du complexe ethmoïdien, jusqu'au pré-
ethmoïde.

L~ p·!r'.sph~noide, ca ~~di~n et long en lame relativement
mince, est sil·91ûmont ~~ l~qu& 'ux '~utros ossifications de la face vant-
raIe du crlne. Sn pAr~1c ·.n~éricuro couv.~ la surface postérodorsale du
prévomer et forme l" fon~~r octique du neurocr;ne. La portion postérieurc
du parasphénoide s'étend au-dessous et est en contact avec le prootique
et le basioocipital cor.::-:I,nC'l!,;le flOntre la vue ventrale de nos illustra-
tions. Le parasph&noide de D.lusosso cet cLlui ~ui a la partie antérieure
la plus l"rge et la plus ~11olf2e jus~u'à la fenêtre optique.
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Le processus ascendant de la p2rtie postérieure est le même chez ces
deux espèces.

L'ectoptérYboïde et ::> sO'9térygoïd~ bien visibles chez
D.lusosso, présentent une zone inférilnjre dü'lt la ligne de suture est
recouverte p.".r la suri':'lceprincip',le du qUéldrate.

3.4. Le squelette axial et l~s naGeoires impair~s.

Pour nos spScimens traités A l'alizarine, nous comptons
pour D.lusosso 42 vertèbres et 41 pour D.s~xf~sciatus. La structure
osseuse est la même chez les deux espèces_ Nous y trouvons dorsalement
une neurépine, un arc neural et les prézycapüphyses se soudent ensemble
sur l'arc neural. Ventralement la vertèbre, chez les deux espèces, porte
une épine hémale, un arc h~m:ll et les pré-et postzygap~physes. Celles-ci
sont soudées sur l'arc hémal.

3.4.2. Appareil de Weber (fig.19 et 20).
L IC{~?élreilde '\e'œr, che7. les deux especes, est similai-

re avec quatre centra plus ou Moi~s séparés, un supraneural et les quatre
osselets, caract~ristique intri~s;4ue Iles Ostaryophysaires.

Le ce:'!t:'um'te la première v"rtèbre est un simple disque
avec une dépression pour la rc~cbption du sC3pi1ium. Celui-ci est un os en
forme d'une coupe. Il s'insère dans la fosse dorsa-latérale du premier
centrum. Il est très minuscu::'echez 1).sexf:lsciotus et mieux diètingué
chez D.lusosso •

Le deuxièmo centrum supporte un processus latéral massif
chez D.sexfasciatus. C'est l'interc,,1:lTiuri!.

Chez D.lusos~3o, 1<.: trGis~È:n0 c,_,ntrum porte le tripuso

C'est un os complexe qui diffère chez les deux 0s~èces. En effet, le
tripus chez D.lusosso se caract&rise par uno l~me massive s'étendant sur
la moitié du troisième centrum. Chez D.sexfacciDtus, le tripus tend à
formér un os isolè s'attachant sur l'interculnriu~.

Le quatrième centrum pr~30nte àorsalement une épine
neurale très massive chez D.lusosso et ventrolement une côte pleurale,
de structure semblable chez les deux espèces.
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Le claustrum s'~tend SOUG la lortion antiro-latirale du
supraneyral. Il est séparé de la chaîne des osselets chez les deux espè-
ces. Le claustrum est en forme lamellaire chez D.lusosso et en forme plus
ou moins courbie chez D.sexfasciatus.

Le supraneur~l au dessus de toutes les quatre vertèbres,
est un os très m"ssif et très solide. Sa force untérieure aboutit à la
force postérieure du crâne. Sa face postérieure touche presque l'épine
neurale de la qu-,trième vertèbre. 1· exp'lllSioll.rostraledu supraneural
est entanchée chez D.lusosso. Elle·:••~t en ent~~.r chezD~S.ê$fasciat~

3.4.3. Le squelette caudal (fi;.29 à 30)
La structure du squelette caudal.· .'st en gros semblable

chez les deux especes.
Chez les doux es~oces, les ~ypuraux sont au nombre de s~,.

Les hypuraux l, III et I~ sont rel,tive~2nt lOTc:es et les autres, II, V
et VI sont plus étroits. ~es deux premiers sont fusionnés entre eux et
les III et IV aussi entre eux.

Les deux urodermaux trouv:s cIez les deux espèces sont
la eontinuation du plourostyle. Ce (~'"rnicrest'(ussi massif chez les deu:,
espèces.

Nous trouvons deux 6pur~ux chez les deux especes comme
il l'a iti aussi vérifié dnns l'" f'.:'i:Llc',"':3 ')iutichodontidae (Roberts,
1969). Ils ne sont pas fusionnés ",t GULt r\)l9.tivementdistants du neura,r-
.ual de 19.vertèbre préur'11e l - uro,L,rm",leII.

,-,cs verte,)rcG préur9.1es portent dorsalement des neura-
eanthes ou neurarcuaux et ventralement, pour la première vertèbre pré' u-
rale, un parhypur·,l et pour les 0utres vertèbres préurales, des himacan-
thes.

3,.4.4. Nageoil-e dorsale (fig.31 et 32 ; ~:,bleau n° 2).

Elle )ossôde 26 r..yons lépiC;otriches chez D.lusosso et
25 chez D.sexf'1sciatus. C~s lépidotriches Gont soutenus par les pièces
proximales des ptérygopnores et quelques-uns seulement possèdent des
pièces média~es et dist'1lcs de ptérygophores. La structure osseuse est
la m~me chez les deuy. espaces.
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3.4.5. Nageoire anale (fig.y) et 34).

Elle possède "14 rayons lépidütriches chez D.lusosso et
13 cgez D.sexfasciatus. La nageoire "·.I13.leprésente beaucoup d'affinités
ostéologiques avec la n"t~eoire don:;"lc pour les deux espèces.

3.5. Les c0intures.

3.5.1. La ceinture scaeul3.ire (fig.25 et 26).

Dans le cas de nos illustrations, elle consiste en un
eléithrum, un scapulaire et un coracoïde. ~es autres structures ne sont
pas visibles

Le cléitllrum est ,m os tr·.~sLcrbe situé juste postérieu-
rement et médialement à l'opercule. L'aile latérale est bien développée
en une lame étendue, la face médiane retrécie, qui est une surface pour

1"la réception de ln portion la térale du bord antérieur d~ scapula.
Le bord antérieur GU cléithruffis'étend juste latéralement sur le bord
antérieur du cora~!de, 0t les deux bordS sont apparemment réunis ensem-
ble par un cartil, ge. Il (\LI même structure morphologique chez les dcu.'C
espèces.

Le Gor ~ost~~o-l~t~ral de la scapula est une surface
antérieure pour les pt6rYEophorGs ~~ lus premiers lépidotriches. Le fora-
men scapulaire est (~ns 2 portion ~nt~~i~ure do la scapula et est comp-
lètement entouré par une an&d~ s~ssive d~ l'0s scapulaire. Le bord laté-
ral de la scapula a80utit "u c16itnru~ ~, aU bord médian du coracotde.
La scapula est la m8m~ , morpholo~iquement, chez les deux espèces.
3.5.2. La ceinture pelvienne (fig.27 et 28).

~es OG pelviens sont des structures allongées et paral-
lèles. Ils portent sur leurs bords l~~ér~ux des tubes plus ou moins al-
loÙgés. Ces os pelvior:s [,O~ltpratiqucmcnt lue r:lêmeschez les deux espè-
.e>s.

Le processus ischiaquc s'etcli', chez les deux espèce~,
en arrière a partir du bord postéro-m.2di:l~'du l'os médian. Les splintlP
pel:vie.nssont IGtéraux aux nombreux rayons pelviens et sont ret rouvés
cnez le6 deux cspaces. Ces rayons pelviens ou lépidotriches sCnt aU
nombre de ï '1 ~haz les deux espèces.
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IV~ CON C L J S ION.

Les dêUX ~spcc~s, D.lusosso et D.sexfasciatus,présentent
d~s caractères ostéologiqucs si~il?ircs ~u niveau du corps mais monsrent
eertaines différences importantes au niveau du crâne, notamment concer-
nant le museau. Ces différences sont mises en évidence dans le tableau 3.
Tableau 3.

Espèces 1

structures OGEe~
• _u =_._+ .....-_-_=_=_*_._._._ .•_'1:&

1

1

Hoins àllongé,
étroit
Hoins allongé
Hoins massif at
court. 1

Moins prononcé 1
1

Court 1
Moins allongé 1
Hassif 1
Non observé 1
Non observé 1
Etroit f

Atteint une mini- 1
me portion de
l'exoccipital 1
Crête moins pro- 1
noncée

1 D.sexfas~iatus

grande partie de

Allongé
i\libongé

Hoins massif
Hassif

Crête très assortie

large

l'exoccipitul

1\ttacné sur une

D.lusosBo

L,u.,sifet allongé

Très allongé, très
large
'=.'1':s allongé

= A __

l. Dermocrâne
Nasal·

Ex~pital

= = = _cx _

1 Dentaire
1 Maxillaire
1 ~;$:~'
1 Art iculaire
1 2."'Nourt>cr~ne.
1 Mésethmo!de
1 Ethmo!de latéral
1 Pré frontal

.1 Orbitosphénolde
Pleurosphénoïd8
Prootique
Epiotique

1 3. Splanchnocr~ne.
1 Ar~ hyoide
1 Opercule
1 ~adrate
& ~/1.ra.sphénoide
1

~~rLie ~~tLrieure
tr':'slari~e

1

Pas visible 1
Hoins large 1

Moins massif 1

Partie antérieure 1
un peu large 1..--~=-c C c-=-~-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=_=_=_=_=_=_=_=_=_=_=_=_=_=_
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Ainsi, au nlVe,i\1 cr~ne, les différences ostéologi-
ques importantes chez 108 d~u~ esp~ces cont les suivantes :
ùne première différence port0 sur le n~sGl, 10 dentaire, le maxillaire
et l'articulaire. Ceux-ci sont :lllongés chez D.lusosso, tandis que mas-
sifs et nette:'"entp,c~'~ cou:'ts chez l:.~scxL~ciatus (fig.1 à '16). EII1 second
lieu, le complexe ethmoïdien de D.lusosso est beaucOUp plus allongé que
celui de D.sexfasciatus et montre de grandes différences ostéologiques
aboutissant à un muse~u tubulaire et allongé chez D.lusosso. Chez D.sex-
fasciatus, les os du complexe ethmoïdâ:en soUt plutôt massifs et rendent
son museaU plus obtus et court. La longueur du museau varie de 35,9 à

41,7 % de la longueur de la tête chez D.lusosso et de 34,0 à 40,8 ~ chez
D.sexfasciatus.

)

Quant aux os du ncurocrâne et du splanchnocrâne, nous
n'avons pas trouvétles difff)rences importantes. i\ remarquer que certains
os bien visibles chez ~_lusosso, ne le sont pas chez D.sexfasciatus.'-

TouteG l,cs ~\utres parties dc,s squelettes de deux espè-
.es étudiées sont fortH,lent S,L1Yè:10lcE3et n8 contribuent pas à une diffé-
rcntiation morpholobiquc.

L;'5 (,C ces C[loL~0S G'~ ces deux espèces sont massifs
et pourvus de dents mi~ucculcs et bicupidcs. ~0urs museaUX présentent
des différences ostéologiques et cette p~rticularité pourrait être en
relation avec l'acquisitiun d'un r~cim~ alimentaire spécifique. ~e temps
ne nous a pAS permis d'en fllire une observation et nous osons' croire que
,ette étude ostéolcgique pourrn être corn:l,'" :,vec les mises au point sur
les çomportements aliment:üres ct les v,'..rièt,:,sde nourriture prise pour
compl~ter la con~llissancL de la biologie dc Chacune de ces espices.
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Fig.16 Distichodt~s !!x!'ascill.tue, vue lat6rale de la machoire

inférieure ( 12 x).
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Fig.23 Dhticho:lus ~!I~ vertèbre
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Fi(.24 Dist'chadua eexf'ec'etus, vertèbre
préca~ale, de race (50 x).
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Fig.t7 Disticbodus lusosso, squelette pelvien.--- --
A.Partie exte-... 13P••~ •• Artie interne(1? )-x •

LEr

RUS

SPL

A.

n&.2~ Distichodussext'asciatu8,J squelette pelvien.

A..Partie externe.I.Partie interne (,2x)

EUt A

Lf.P

~rs

mv
";::',

::
~
:·;1

ELaJ.



E T
NAP 2

PL

1 à 3

NAl' 4

HAl' 4 HAl' J

E 2

m2
UD1

HVI

111'

~.~

-~

HIr

PK



CP , à 2

N}f 2
E 1

E 2

PB

TTT..•.-

Ir

1

1,

F1«.30 DUti ~~s sexfasciatus. 'lquelette cat.rlal(25x)----



Fig.~' Di~Wll~~ partie antérieure
du squelette dorsale (25 x).

Fir·J2 DiotichoduC!sexfuchtun. partie antérieure du squelette
dorsale (25 x).
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CaraC·~i:resmorphoiétriques de Distichodus lU50SS0

=-;-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=
IN° spéc.IL.St.
1 1

H01 1 59,7
H02 1 65,8
H03 1 46,0
H04 ! 53,6
H05 1 59,5
H06 1 Slf, 1
H07 ! 65,6
Hot 1 7:5,4
HG') 1 71,0
H10 1 50,2
H 11 1 63,7
H12 ! 71,4
H13 1 51,4
WILl 1 56,3
H15 1 61,0
H16 1 88,0
H17 1 46,1
H18 1 72,9

1 H19 1 63,6
1 H20 1 70,4
1 H21 1 116,2
1 H22 1 200,0=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=~.=-=-=~=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=~=-=-=-=-=-=-=-=-=

Légende : - L.st. & Longueur standard
- ~ • D-.mètre
- Inter • Interorbdtaire.
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~ac t èr3,S. ~"j.:'.::-);l.0!ll.{;.!.rique_s-.-Ae_.I?.i.st_i.c.È..0dus.sexf aseiat us.
"=-:-=- =-=-:::-:=-= - =-= - =...= .. =...~.}.=_.=-=-=-=-=- =-=-=-e~t:-'ti:-=~=_.:::_=_=_=_=_ ::_=_=_=_= _=_=_:::_=_=_:::_ =_=_=_=_=_=_= _=_= .. :: .. :::_=

'N°Spéci.! L·St. I:r.-. t~~, i,.;~,od:l:·.1L.Ill\Ose':I.~L,sp.é.nt .~:i.•;)rlls. 1L.Jl.dors.tl L',Plc'orHL~veD'r(\. 1L.B. anab ;
1 1 l '. _.; ;;.:',~,Z.:.. __1%1.t ~ !JQ.~~_I !U. ~ I%L. st ."!~bL. st .'. 15~L.st I%L. sU 1/;L~Ec.l.
1 M01 1 56,' 1'6.312~,1;5,CJI30t31 6,5139,4!5,7134,520,3135,8113,4123,6IH,1!19,6110,1117, 1 ',319,3!

M02 1 49,5 115,5:J1,3l4,5129,015,~ !38,1!5,0!32,3117,4135,2112,9126,1!9,3 !18,8111,2122,616,8 Il),7

j'.',03 1 42,9 !1 ~,.f;2~;,~:~:,5!36,314,4 135,514,4135,5!16,4!38,2!10,2!23,8!9,3 '!21,7! 8,8120,515,8! !13,5

~jC4 ! 4<j, 9 115 , 9: 31 ,: :.':,4! 27 , 7 15, 4 134, °14, 9 !30 , 8! 18, 2 !36 ,5 ! '1'J ,6 !23,2 !9,9' 119;'é;! <; ,ti !19 ,2 !4 , 7 !! '9, c

M05 1 ~1,2 !15,3:2:,5;~,3!28,5!5,3'134,6!5,2!34,4!19,5!38,'1!1'J,6!22,7110,1119,7!10,7!20,9!4,21! 3,2

MOb !'I ï :", 6 131 ,1 : 2-=, ~: <.. , 2 !26 ,4 !12, 7 !4(. , [::! '1ï , 2:3G, G!5'1,6 !If~ , '1!27 , 7 !24 , 8! 25 , "1!21 , Ü !24, °!20 , 1 !13, 3 !11 , 1
, 07 1 - l , " ) r' ~~ r: O' J , -c (j '6- '1 . 1 <;. (~, ') '. l " ~ -- i' '7 l '1L 8 t 24 7' 1'" 'l' ') ., l '1'1 4 '10 Ù 1 6 ',.. -.l'. • l.JV,V • d,U.J\"',"'v~,- .. .J,.,-+ . .JJ,J.~~'7'..JL, •...,;.~..J,~'.'~' t,. ,. L, <LV,r.:. ,. 7,. ,v.II,.)

hOE, ! t; 3, g ! ï 7 1 .:i ; 2'( ,5 : j ,J !30 , 1 !7 1Ü !y ,L!6 ,°!.:J. , ï ; :.'~Î, j ! j',. , ? ! '1j , .5!2/1,0 ! '1:>, ? !;,:ï ,:, ! ï 1 , b ! ï [ ,5! 6, ';!! 1v , .2

hO,:! ! 4b ,0 ! 'U, 5; 2( , C ;~:, 7! .:JL, , U Lf, l) ~jG , j! '+,4 !32, G !H ,::: : j;.-, u! 1 '1 , ';)! 2j ,5! Sl, L! 1'.-, j! (',.3 1ï 7, U 5,4! Î 1, ~

1,lGC ! 4,) ,5 ! "'.5,': : 2 - , ~'::-,7!;.>u, c. 1).3! !+C, l' !4,2! 32,:-,! 17,:/! 3e, v! 1U, ï !22,2! <,;, ~f'<.:v, '/! (, '-' ! '1G,S! '+, ,+, ~ '1 ,.

M11 ! 60,E !16,9:27,.:~,fI2t,4!G,4!}~,S !5,3!31,4!~~,LI3~,1!14,9!2~,5!12,?!:, ,~.!'I 1,7!1',.,21 0,0i1~,(
M12

H13
},114

1':15

1116

l'i17

1'118

~119

M20

50,9
37,6
35,8
56,0

51,7
65,0

34,0
3°,0
94,0

!'14, ~':2~', 3: ~:-, LI32 , 2 !.J , & , Y? , v !5 ,0 !Xo, 6 ! Il), b !Ji. ,5 ! "12,4 !2'+,4 !1(;, V ! "1';) , G1 :', b ! '1t ,'7! 5,.3; 1::', ,

! "1 -1,3; 3': , 1 : 3, <::! 28,:)! 4,0' Xi, '+ ! i3,0! 31 , C!!1Lf,;::!37,8! 8,13! 23,4! 7,2! ï'" -I! 7, u! 10, G! 4,6! 1.2, ..:

!10,7:2,,:':/,(!35,)!3, !J~,l> :3,9!36,4IL,<;:!36,01 8,1!,:2,6! 7,G:21,2! G,~'!1S,(j! 3,5' ';;'"
113,ô:2,,(';:,~!31,4!5,8!)7,a 15,3!34,0!2: ,!+!40,C!!12,'/!L.2,71ïï,·,!2C,L,!ïv,ul-17,')! 6,'+:'1'1,:'

!1S,0'3~,:::-,O!31,3!5,6!J5,O !5,G!31,3!2C,L.!39,1!12,3!23,8!1u,7!;G,711L,~!1'.-,~! 5,711 l,:
!17,~:2:,6:5,OI28,7!6,9!39,7! !5,6132,2!25,2!38,8!15,6!24,C!!12,C!!16,5! 9,5!14,6! 7,3!11,2

!10,~l3C,SI3,4132,7!4,O!38,51!3,4!32,7!11,6134,1! 8,O!23,5! 6,2!18,2! 5,7!16,8! 3,4!11,C

! 9,5'32,0!3,3134,4!3,5136,5 12,9!30,2!1C!,5!35,0! 6,8122,7! 5,0116,7! 4,3!16,3! 3,7!12,3
125,4:27,O:7,0!27,6nO,0!39,4 !8,8134,6!37,4!39,8!25,2!26,8!17,5!18,6!19,0120,2!10,4!11,1

=-=-:::- =-::: -= -:::-:::-:::-:::-:::-::....:= ..• :: •• :: •.•=- =-= -= -= - =-= - =- ::-:::-:::-= - =-=-::: - =-= - =-::: - =-::: -::-:::- =- =-::: -:::-:::- =-=-::: -:::-:::-;::-:::-:::-= -= ..:::.
Lé g~,:,;,.è.,o,: - ~.St.: Longueur standard

- ~ :Diamètre
- ~nter: Interorbitaire.


